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LE MOT DE L A PRESIDENTE 

 

 

Alors que l’automne tarde à s’installer, la programmation des activités de l’APRUM est déjà en plein essor. Nos 

conférences sur Zoom (dont deux qui ont déjà eu lieu depuis la rentrée) présentent des analyses pointues de 

sujets variés attirant un nombre croissant de nos membres. Le 20 novembre, Jocelyne Saint-Arnaud, consultante 

en éthique de la santé et membre de l’APRUM, s’attaquera à un problème d’actualité où l’humain et le juridique 

tentent de s’ajuster « Soins de fin de vie : Qui décide ? » Notre collègue, qui a récemment rédigé un ouvrage sur 

le sujet, nous aidera à dénouer la question. Pierre Belhumeur et Christiane Rousseau, les nouveaux responsables 

du cycle des conférences au sein du conseil, ont déjà prévu pour l’hiver un programme alléchant et diversifié, 

allant de l’histoire et de la production culturelle autochtones à l’impératif de mobilité pour un développement 

urbain durable. Le Club d’histoire et de généalogie a également eu un calendrier chargé ce trimestre ; sa 

prochaine activité, prévue pour le 5 novembre, porte sur « La colonisation aux Cantons-de-l’Est, 1845-1855 ….  

Les stratégies des parents et les choix des enfants ».  

 

Sur un registre festif et amical, vous trouverez l’annonce de notre dîner des Fêtes, qui aura lieu le 11 décembre 

à midi, au Restaurant Le Molière. 

 

Cette édition de la rubrique À l’honneur est particulièrement bien remplie, entre autres à cause des seize 

collègues qui ont atteint le dernier échelon d’une brillante carrière universitaire – l’éméritat. Nous les félicitons 

toutes et tous très chaleureusement ! L’un d’entre eux, Ron Di Lauro, nous présente sa toute récente publication 

musicale dans la rubrique Vous publiez. 

 

Le nouveau site web a passé le cap de la mise en ligne avec brio. https://aprum.openum.ca/ est constamment 

mis à jour, notamment depuis septembre par l’ajout d’une page Web informationnelle récemment publiée par 

la Direction des ressources humaines. Elle fournit une compilation d’adresses particulièrement pertinentes pour 

les collègues à la retraite auxquels elle évite bien des vagabondages électroniques. 

 

Nous vous souhaitons bonne lecture. 

Jane Jenson, présidente  

Pour le Conseil de l’APRUM  
  

https://aprum.openum.ca/
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INVITATION 

 

 LE DÎNER DES FÊTES DE L’APRUM 
 

 

L’APRUM tiendra son dîner des Fêtes le mercredi 11 décembre à midi dans le salon privé  
Le Cellier de la brasserie française Le Molière. 

  

 

1560 rue St-Denis, Montreal (Qc) H2X 3K2 
 

 Au coin de la rue St-Denis et du  

boulevard de Maisonneuve; 

 Métro Berri-UQAM;  

 Plusieurs stationnements disponibles  

(Grande bibliothèque, Indigo et  

parcomètres selon les travaux). 

https://lemoliere.com 

 
Au menu (45$ plus taxes et service) :  

 Verre de vin en apéro; 

 Choix d’entrée; 

 Plat principal (volaille, poisson ou viande), choix végétarien sur demande; 

 Thé ou café. 

 
Les places sont limitées. Réservez votre place dès maintenant soit par: 

 L’envoi d’un courrier électronique à aprum@assoc.umontreal.ca. 
Ou  

 En laissant un message au (514) 343-7635, la boîte vocale de l’APRUM.  

 

On vous y attend ! 
 

 
  

https://lemoliere.com/
https://maps.app.goo.gl/LhPXRdSzqm3B8FrM9?g_st=com.google.maps.preview.copy
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CONFÉRENCES 

 

 

Soins de fin de vie : Qui décide? 

Jocelyne Saint-Arnaud 

Le 20 novembre 2024 à 14 h par Zoom 
 
La mort naturelle n’existe plus en milieu hospitalier et de ce fait, plusieurs traitements s’offrent à la personne 
en fin de vie. Cette conférence vise à informer les auditeurs sur les soins de fins de vie et les choix à faire par la 
personne elle-même ou par son représentant, afin de prendre des décisions éclairées. Font partie des choix à 
faire en collaboration avec l’équipe soignante : la réanimation cardio-respiratoire, la dialyse, les soins intensifs 
incluant l’utilisation du respirateur, l’alimentation entérale et parentérale, le don d’organe, etc. Des moyens 
existent pour faire connaître ses choix, telles des directives anticipées et la possibilité de préciser un niveau de 
soins avec le médecin traitant. Ces choix ont des conséquences sur la durée et la qualité de vie et ils soulèvent 
des enjeux éthiques et juridiques qui seront présentés et discutés. 
 

Jocelyne Saint-Arnaud détient un Ph.D. en philosophie de l’Université de 
Montréal. Elle a effectué un postdoctorat en bioéthique sous la direction de Guy 
Durand et elle a aussi effectué un stage en éthique clinique auprès d’Albert 
Jonsen à l’Université de Washington. Travaillant en interdisciplinarité, elle a 
mené plusieurs études empiriques durant sa carrière et a publié de nombreux 
articles et plusieurs ouvrages, dont Enjeux éthiques et technologies biomédicales 
(PUM, 1999), Les enjeux éthiques de la limite des ressources en santé (avec la 
collaboration de Béatrice Goddard et Jean-Christophe Bélisle-Pipon) (PUM, 2016), 
Repères éthiques pour les professions de la santé (Liber, 2019), ainsi que 
L’éthique de la santé. Pour éthique intégrée dans les pratiques infirmières 
(Chenelière Éducation, 2e édition, 2019). Un livre intitulé : Soins de fin de vie : 
qui décide? écrit en collaboration avec Delphine Roigt est paru en janvier 2024 
chez Boréal. Durant sa carrière, elle a été directrice de la revue Frontières (Revue 
en études sur la mort de l’UQAM) de 2006 à 2010 et elle a présidé plusieurs 
comités d’éthique de la recherche, de même que des comités d’éthique clinique, 
notamment à l’Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal de 2005 à 2015. Retraitée 
depuis 2007 en tant que professeure titulaire à la Faculté des sciences infirmières 
de l’Université de Montréal, elle a été professeure associée au Département de 
médecine sociale et préventive de l’École de santé publique jusqu’en mai 2023. 

Elle est maintenant consultante en éthique de la santé. 

 
Pierre Belhumeur et Christiane Rousseau,  

responsables des conférences   
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CLUB D’HISTOIRE ET DE GENEALOGIE 

ENCES 

 
 

La colonisation aux Cantons-de-l’Est, 1845-
1855  ….  Les stratégies des parents et les 
choix des enfants 

Jane Jenson 
Professeure émérite 

Département de science politique, Université de Montréal 

Le 5 novembre 2024, 14 h à 16 h 00 en mode hybride* 
 
Dès les années 1840 au Bas-Canada, plusieurs fronts pionniers hors du régime seigneurial se développent. Au nord 
des Cantons-de-l’Est un d’eux absorbe les colons venant des régions seigneuriales « saturées » qui prennent des 
terres de la British American Land Company ainsi que des grands propriétaires absentéistes. Comme ailleurs, les 
parents cherchent à installer plusieurs enfants adultes sur des terres. Par la construction de portraits de plusieurs 
générations de quelques familles, la présentation identifie les stratégies parentales de transmission de terres 
ainsi qu’une typologie des choix des enfants. La communication expose également les outils de recherche au 
Canada et aux États-Unis disponibles pour la reconstruction de tels portraits. 
 
Pour participer à l’activité, il suffit de s’inscrire par courriel à l’attention de Michèle Bergeron. 
Deux jours avant la présentation, le lien Zoom sera envoyé aux membres inscrits et qui auront signalé leur 
participation en mode virtuel.  
 
*Par Zoom ou à l’Université de Montréal, Campus MIL, 1375 Ave. Thérèse-Lavoie-Roux, Montréal, aile B, salle B-
1007. Stationnement à l’arrière du campus (par la rue Picard qui fait le tour du MIL). 

  

mailto:michele.bergeron@umontreal.ca
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À L’HONNEUR 

 

Éméritat 2024 
 

L’APRUM souhaite tout d’abord souligner la carrière exceptionnelle des collègues  
qui ont accédé à l’éméritat lors des collations des grades  

qui se sont déroulées au Palais des congrès du 19 au 24 août 2024 : 
 

 Georges Adamczyk – École d’architecture – Faculté d’aménagement 

 François Béland – École de santé publique 

 François Champagne – École de santé publique 

 Monique Cormier – Département de linguistique et de traduction, Faculté des arts et des sciences  

 Ronald Di Lauro – Faculté de musique 

 Pierre Drapeau – Département de neurosciences, Faculté de médecine 

 John M. Fairbrother – Département de pathologie et microbiologie, Faculté de médecine vétérinaire 

 Jean-Yves Frappier – Département de pédiatrie, Faculté de médecine  

 Pavel Hamet – Département de médecine, Faculté de médecine 

 Jean-Claude Lacaille – Département de neurosciences, Faculté de médecine 

 Deirdre Meintel – Département d’anthropologie, Faculté des arts et des sciences 

 Benoît Melançon – Département des littératures de langue française, Faculté des arts et des sciences 

 Alain Noël – Département de science politique, Faculté des arts et des sciences 

 Robert Normandeau – Faculté de musique  

 Lucie Richard – Faculté des sciences infirmières 

 Pierre Trudel – Faculté de droit 

 
 

Officiers émérites - Louise Béliveau et Michel Carrier  
 

Louise Béliveau, de l’École de kinésiologie et des sciences de l’activité physique, et Michel Carrier, de la Faculté 
de médecine vétérinaire, ont été nommés respectivement officière émérite et officier émérite lors de la collation 
grades de doctorat de 3e cycle qui s’est tenue le 23 août 2024. Cet éméritat est accordé en reconnaissance de la 
contribution exceptionnelle, du parcours exemplaire et de la longévité de la carrière à l’Université, dans une 
fonction administrative comprenant plus d’un mandat comme officière ou officier de l’Université. 
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Lauréat du prix Warren-E.-Miller de 
l’American Political Science Association  

André Blais, professeur émérite  
Département de science politique  

Faculté des arts et des sciences  
 
Notre collègue André Blais est devenu le premier chercheur non américain à se voir décerner le prestigieux 
prix Warren-E.-Miller de l’American Political Science Association. Cette distinction est remise tous les deux ans 
pour récompenser une carrière exceptionnelle dans le domaine des élections, de l’opinion publique et du 
comportement électoral. 
 
Rappelons que les recherches de notre collègue portent sur les comportements électoraux, les systèmes 
électoraux et la décision de voter ou de ne pas voter. André Blais a notamment été titulaire de la Chaire de 
recherche du Canada en études électorales et il s’est mérité de nombreuses distinctions au cours de sa carrière. 
Parmi celles-ci, soulignons le prix Killam (2019), le prix Marcel-Vincent en sciences sociales de l’ACFAS (1996) et 
le Prix du Québec Léon-Gérin (2021). Il est également membre de la Société royale du Canada (1999). 
 

 

 

Lauréat du Prix AFCD pour services éminents 

Anne Charbonneau 
Professeure honoraire 

Faculté de médecine dentaire    
 
En juin dernier, l’Association des facultés dentaires du Canada (AFDC) a remis à Anne Charbonneau le Prix pour 
services éminents en reconnaissance de son importante contribution à l’avancement de l’enseignement de la 
médecine dentaire et à la recherche dans le domaine de la promotion de la santé, plus particulièrement auprès 
de populations vulnérables.   

Tant comme professeure que comme vice-doyenne aux études, poste qu’elle a occupé pendant près de douze 
ans, Anne Charbonneau a, par ses initiatives novatrices et son leadership collaboratif, été à l’origine de plusieurs 
projets stimulants au service de l’amélioration continue des programmes d’enseignement et du développement 
des connaissances en médecine dentaire. Notons, à ce sujet, la création d’outils d’évaluation des compétences 
cliniques, la recherche sur le raisonnement clinique, l’implantation de l’approche de soins en collaboration 
interprofessionnelle en partenariat avec le patient et ses proches ainsi que l’élaboration du Référentiel 
éducationnel pour le développement des compétences dans les programmes de médecine dentaire de l’AFDC, 
projet qu’elle a piloté. En 2019, l’American Dental Education Association a reconnu ce dernier travail en 
décernant à l’AFDC le prestigieux Gies Award for Innovation in Dental Education.  

Anne Charbonneau a également joué un rôle crucial dans la modernisation des programmes de sa faculté et dans 
l’amélioration de l’accessibilité des soins pour les communautés vulnérables. Son travail a eu des retombées 

importantes et bien réelles non seulement à l’UdeM, mais aussi à travers le Canada et au-delà. 
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Intronisation posthume au Temple de la 
renommée québécoise de la natation 

  
Gilles Durocher 

Professeur honoraire 
Département de chimie, FAS  

 

Notre collègue Gilles Durocher† a été intronisé au Temple de la renommée québécoise de la natation, à titre de 
bâtisseur visionnaire, lors du gala de la Fédération qui s’est déroulé le 24 septembre 2024.  

Le site web de cette Fédération souligne l’apport essentiel de notre collègue : Professeur de chimie à l’Université 
de Montréal de 1968 à 2012, M. Durocher a également joué un rôle crucial dans le développement de la natation 
au Québec. Il a notamment été président de l’Association régionale Montréal de natation et a dirigé le Club de 
natation Samak de Brossard, où il a mis en place un programme de préparation pour les Jeux olympiques de 
1988. 

Manon Simard, nageuse recrutée par M. Durocher et aujourd’hui directrice générale du CEPSUM, a accepté 
l’hommage en son nom lors de la cérémonie d’intronisation. Elle a souligné l’influence déterminante de Gilles 
Durocher sur sa propre carrière sportive et universitaire, et l’a décrit comme un bâtisseur de la natation au 
Québec et un initiateur du sport de haut niveau à l’Université de Montréal.  
  
Rappelons également que notre collègue a joué un rôle de précurseur dans le domaine de la chimie physique 
(voir la notice au https://aprum.openum.ca/files/sites/263/2024/05/hommage_gdurocher.pdf). 
 

 

L’APRUM félicite ces collègues qui ont reçu ces prestigieuses distinctions et se réjouit de la 

reconnaissance obtenue pour leur contribution remarquable à la société. 

 

Guy Lefebvre,  

responsable de la chronique  

« À l’honneur » 

L’idée principale de la rubrique « À l’honneur » est de vous tenir informés des honneurs mérités par certains de nos collègues professeures et professeurs retraités à 
l’Université de Montréal. Nous ne disposons toutefois pas de moyens fiables et systématiques pour repérer à travers les nouvelles le nom des personnes susceptibles 
de figurer dans la présente rubrique. Nous avons donc besoin de la collaboration de nos membres.  
Si vous avez connaissance d’une distinction accordée à un ou une de vos collègues et dont il importe de faire mention, si vous êtes vous-même objet d’un honneur 
n’hésitez pas à communiquer avec nous pour nous informer de cette excellente nouvelle. Nous allons faire état, dans ces pages, de cet honneur qui échoit à l’un des 
nôtres.  
Exceptionnellement toutefois, un tel honneur pourra aussi concerner une personne autre qu’un professeur lorsqu’il s’agit d’une personne ayant servi comme officier 
supérieur de l’Université et qui a apporté une contribution importante à l’institution et à ses professeurs.  
SVP nous transmettre l’information à aprum@assoc.umontreal.ca  ou à : Guy Lefebvre. 

 
 
 
 
 

https://aprum.openum.ca/files/sites/263/2024/05/hommage_gdurocher.pdf
mailto:aprum@assoc.umontreal.ca
mailto:guy.lefebvre@umontreal.ca
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VOUS PUBLIEZ 

 
Professeur honoraire au Département de philosophie, Faculté des arts et des 
sciences, Michel Seymour a publié ce livre en août 2024 
 
Comment penser la nation et le nationalisme tels qu’on peut les observer au XXIe 
siècle ? Pour réfléchir à ces questions, ce livre ambitieux propose un état des lieux 
du droit international et des droits admis au sein des constitutions existantes ainsi 
qu’une analyse fouillée s’appuyant sur des études de cas. Il présente des 
conceptions pluralistes de la nation et de l’autodétermination à l’aune d’accords 
fondateurs, tels le Pacte international relatif aux droits civils et politiques de 1966 
ou la Déclaration de 2007 sur les droits des peuples autochtones. Enfin, ce livre 
s’adresse à nous tous, citoyens du monde et parties prenantes de nos nations 
respectives. (source : les PUM) 
 
Michel Seymour présente également son livre dans six capsules vidéos disponibles 
sur Youtube.   Le livre est en libre accès au :  

https://pum.umontreal.ca/catalogue/nation_et_autodetermination_au_xxie_sciecle  

 
********************************************************* 

 
Avec ses collègues, Guy Van Vliet, professeur émérite au Département de pédiatrie de la Faculté de médecine, 
a récemment recommandé une stratégie pour améliorer les politiques de santé publique envers les nouveau-nés 
dans le sud global. 
 

 

 
L’année 2023 marque le 60e anniversaire de la publication, dans Pediatrics, d’un article décrivant une méthode 
simple de détection néonatale de la phénylcétonurie, qui a été appliquée dix ans plus tard au dépistage de 
l’hypothyroïdie congénitale. Le dépistage néonatal a été progressivement mis en œuvre en tant que programme 
de santé publique dans tous les pays à revenu élevé. Les pays à revenu faible et intermédiaire (PRFI) sont toutefois 
restés à la traîne, bien que ce dépistage, y compris celui de la drépanocytose, soit essentiel pour améliorer les 
conditions générales de santé d’une population. Les auteurs affirment que l’association du dépistage aux 
programmes de vaccination précoce dans les PRFI pourrait présenter plusieurs avantages. Tout d’abord, cela 
permettrait une utilisation efficace des ressources et des infrastructures, car l’opération pourrait être effectuée 
à la même visite. En outre, le fait de lier le dépistage des nouveau-nés à la vaccination précoce devrait permettre 
d’en accroître la couverture. Les méthodes de dépistage au point de service constituent une première étape dans 
la sensibilisation à ces deux pathologies et dans la reconnaissance de la nécessité d’une prise en charge à long 
terme des enfants atteints. Par conséquent, les difficultés liées à la mise en œuvre des programmes de dépistage 
néonatal, notamment le manque de ressources et de sensibilisation, doivent être résolues. La recherche et les 
collaborations futures permettraient de réduire le fardeau de ces maladies à l’échelle mondiale. 
 
Article à : https://doi.org/10.1016/j.jpeds.2023.113732 
 

************************************************ 
 

https://pum.umontreal.ca/catalogue/nation_et_autodetermination_au_xxie_sciecle
https://doi.org/10.1016/j.jpeds.2023.113732
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Ron Di Lauro est peut-être plus connu, dans notre communauté universitaire, pour sa direction du Big Band dont 
la présence infatigable anime les grands événements de l’Université de Montréal. Nommé professeur émérite en 
2024, Ron Di Lauro continue depuis sa retraite à poursuivre une carrière de haut niveau en tant que trompettiste 
et chef d’orchestre; il est chef-invité et codirecteur artistique de l’Orchestre national de jazz de Montréal, 
organisme professionnel en résidence à la Faculté de musique de l’UdeM. 
 
Dans son message aux Nouvelles de l’APRUM, Ron Di Lauro décrit cet album, récemment produit avec son trio, 
comme un « projet amusant », qui traite de classiques italiens sur fond de jazz. Bon concert ! 
 
L’écouter à https://open.spotify.com/intl-fr/album/0sRSWGSJG52ZolyrBrYCTT 
 

 
 

*************************************************************************** 
 
 
 

Vous publiez ? Dites-le-nous. 
Pour un grand nombre d’entre nous, la retraite ne signifie pas l’abandon du travail intellectuel. Plusieurs continuent leurs recherches 
et leur encadrement d’étudiants dans leur champ de compétences; d’autres consacrent leurs énergies à explorer un nouveau 
domaine; enfin certains interviennent ponctuellement sur la place publique. Nous sommes intéressés à connaître et à diffuser les 
résultats de toute cette activité. Les Nouvelles publieront les références des articles, livres, rapports et autres réalisations des 
membres de l’APRUM dont la parution lui sera signalée. Nous aimerions aussi être au courant de vos contributions à des vidéos, films, 
émissions de télévision ou autres productions artistiques. 
 
Faites parvenir les détails à aprum@assoc.umontreal.ca. 
 
Un grand merci pour votre collaboration. 
 

 
  

https://open.spotify.com/intl-fr/album/0sRSWGSJG52ZolyrBrYCTT
mailto:aprum@assoc.umontreal.ca
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NOTICES NÉCROLOGIQUES 

 

 

Hommage au professeur André Davignon 
(1931 – 2024) 

 
Nous avons le regret de vous informer du décès de Dr 
André Davignon, survenu le 14 juillet 2024. Il était âgé 
de 93 ans. 
 
Professeur émérite à la Faculté de médecine de 
l’Université de Montréal, Dr Davignon était lui-même 
diplômé de médecine de l’Université de Montréal 
depuis 1954. Surspécialisé en cardiologie pédiatrique, il 
a dédié sa carrière et sa vie à soigner des enfants, à 
former la relève et à créer un réseau de soutien autour 
des familles d’enfants cardiaques grâce à des dons 
philanthropiques. 
 
André Davignon a œuvré pendant plus de 35 ans au CHU 
Sainte-Justine. Avant-gardiste, visionnaire et 
déterminé, il a fondé le service de cardiologie 
pédiatrique du CHU Sainte-Justine à la fin des années 
50, à une époque où peu de traitements s’offraient pour 
les « bébés bleus ». Du premier laboratoire de 
cathétérisme cardiaque en pédiatrie au Québec au 
manuel pour faciliter l’introduction du Doppler couleur 
dans la communauté pédiatrique, Dr Davignon a été au 
premier plan pour trouver les ressources et former les 
équipes au fil de l’évolution rapide de la médecine 
pédiatrique. 
 
Notre collègue aura également marqué la recherche par 
son sens de l’innovation. En 1979, il signe la publication 
des normales de l’électrocardiogramme pédiatrique en 
collaboration avec une équipe d’Halifax. Les valeurs 
publiées à l’époque sont encore la norme aujourd’hui 
et sont utilisées mondialement. Également, bien avant 
la démocratisation de l’informatique, il a mis sur pied, 
pour faciliter la recherche, une base de données 
numérique accessible par un ordinateur qui occupait 

une pièce entière du service. 
 
C’est également au Dr Davignon que la société 
québécoise doit la création, en 1984, de la Fondation 
En Cœur, qui soutient les enfants cardiaques et leur 
famille. Aujourd’hui, la Fondation En Cœur est un 
incontournable dans les soins aux enfants malades du 
cœur ; elle a permis d’amasser des millions de dollars 
pour la cause au fil des ans. Toujours sur l’initiative 
d’André Davignon, la Fondation En Cœur a été un atout 
pour le développement des cliniques itinérantes de 
cardiologie pédiatrique, cliniques maintenant 
disponibles dans toutes les régions du Québec. Pionnier 
et empreint d’humanité, André Davignon tenait à ce 
que les services offerts par En Cœur soient une aide 
directe aux enfants cardiaques et à leur famille ; il 
imaginait un avenir où chaque enfant pourrait recevoir 
les soins nécessaires et mener une vie pleine et 
épanouie. 
 
André Davignon a également siégé sur plusieurs comités 
à l’échelle locale, provinciale ou internationale, 
notamment l’Association des cardiologues du Québec, 
l’Association européenne de cardiologie pédiatrique et 
le Congrès mondial en cardiologie pédiatrique. 
 
Même à la retraite, Dr Davignon s’est investi pour la 
recherche et la santé en cofondant, en 2003, 
l’Observatoire Vieillissement et Société, un organisme 
visant à lutter contre l’âgisme et à promouvoir le bien 
vieillir. Il y a œuvré bénévolement pendant 15 ans avec 
dévouement et enthousiasme. Cet engagement lui aura 
valu de nombreuses distinctions, notamment la 
Médaille du jubilé de diamant de la reine Elizabeth II en 
2013.

 L’équipe de direction et collègues 
Département de pédiatrie 

Faculté de médecine 
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Hommage au professeur Roger Lapointe 
(1923 – 2023) 

 
Nous avons le regret de vous faire part, à postériori, du 
décès du professeur retraité Roger Lapointe, 
obstétricien-gynécologue, qui nous a quittés le 11 août 
2023. Pendant sa passionnante carrière, Roger Lapointe 
a eu un rôle déterminant dans la création de l’actuelle 
Association des Obstétriciens et Gynécologues du 
Québec (AOGQ), et de la précédente Association des 
Obstétriciens et Gynécologues de la Province de Québec 
(AOGPQ) en 1962. 
 
Roger Lapointe obtient son diplôme de médecine de 1er 
cycle de la Faculté de médecine de l’Université de 
Montréal en 1949. De 1950 à 1954, il fait sa résidence 
en gynécologie à l’Hôpital Notre-Dame, sous la 
direction des professeurs Hébert et Léon Gérin-Lajoie. 
Chef du service, ce dernier aura ultérieurement une 
influence déterminante pour la poursuite de la carrière 
de notre collègue. Roger Lapointe effectue un 
Fellowship d’une année à La Nouvelle-Orléans à 
l’Université de Tulane et au Charity Hospital. À son 
retour, il incite Gérin-Lajoie et l’Hôpital Notre-Dame à 
se procurer un premier colposcope, appareil tout 
récemment introduit en Louisiane par Karl Bolten. Sa 
carrière est lancée. En 1955, il est reçu Fellow et 
obtient son certificat de spécialiste en obstétrique et 
gynécologie, conféré par le Collège Royal des médecins 
et chirurgiens du Canada. En 1958, il devient Fellow de 
l’American College of Surgeons. La même année, il est 
nommé professeur adjoint et sera promu professeur 
agrégé en 1968. Très heureux de sa nouvelle situation, 
Roger Lapointe travaille dans plusieurs hôpitaux, 
enseigne et publie sur des thèmes variés : syndrome 

prémenstruel, infertilité et cancer des trompes de 
Fallope. Il commence également une pratique privée 
dans la clinique de Louis-Arthur Magnan. 
 
Dans les années qui suivront, sous les encouragements 
de Léon Gérin-Lajoie, Roger Lapointe participera de 
façon active aux discussions concernant la possible et 
contestée fusion des associations regroupant les 
médecins obstétriciens et les médecins gynécologues au 
Québec. En parallèle, au printemps 1957, le comité 
d’accréditation des facultés de médecine et le comité 
d’évaluation du Collège Royal recommandent à brève 
échéance la fusion de l’Obstétrique et de la 
Gynécologie. Ainsi, un comité ad hoc, dont il fait partie, 
est mis sur pied pour étudier la question.  
 
À l’époque, il existait trois sociétés distinctes 
regroupant ces deux domaines : la Montreal Obstetrical 
& Gynaecological Society (MOGS), la Société 
d’obstétrique et de gynécologie de Québec (SOGQ) et 
la Société d’obstétrique de la province de Québec 
(SOPQ). Lors de l’Assemblée générale de la MOGS de 
1958, Roger Lapointe propose leur fusion, avec comme 
objectif la formation d’une corporation professionnelle. 
La proposition est acceptée et il se voit confier la tâche 
de mener le projet à terme. Le 14 novembre 1961, 
l’Association des Obstétriciens et Gynécologues de la 
Province de Québec (AOGPQ) est fondée officiellement 
et sa Charte, signée en février 1962. Roger Lapointe 
présidera cette association jusqu’à sa dissolution et la 
création, le 8 février 1966, de l’Association des 
Obstétriciens et Gynécologues du Québec (AOGQ).

 
 

Version raccourcie (avec permission) du texte  
https://www.gynecoquebec.com/DATA/media/2023/11/1061_fr.pdf 

Josette Noël 
Secrétaire 

Faculté de médecine 

 

https://www.gynecoquebec.com/DATA/media/2023/11/1061_fr.pdf
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Hommage au professeur Viateur Lemire 
(1924 – 2024) 

 
Le 24 juin dernier, Viateur Lemire nous a quittés à l’âge 
de presque 100 ans. 
 
De cet homme d’exception, ses collègues se 
souviennent particulièrement de la présence apaisante 
et de l’ineffable générosité.  
 
Pionnier, Viateur Lemire a contribué à la création de la 
Faculté des sciences de l’Éducation (FSÉ) de 
l’Université de Montréal ainsi qu’à celle de la section 
d’enseignement secondaire et collégial qui a suivi la 
fermeture de l’École normale supérieure. Il a œuvré en 
tant que directeur de cette section pendant de 
nombreuses années. Il a par la suite participé à la 
départementalisation de la FSÉ puis à la création du 
département de psychopédagogie et d’andragogie qu’il 
a également dirigé. 
 
Homme d’une grande culture et d’une élocution 
toujours brève, il ciblait en peu de mots l’essentiel de 
ce qu’il avait à dire. Viateur Lemire était reconnu par 
ses collègues et ses étudiants pour sa capacité 
d’écoute. Toutes ces années à œuvrer en direction lui 
ont permis de soutenir l’entrée et le développement en 

carrière universitaire de plusieurs professeurs et 
professeures de la faculté. Son leadership et surtout la 
bienveillance qu’il savait manifester à l’égard de ses 
collègues, mais également de ses étudiants, ont 
caractérisé ce grand homme qui était bien plus qu’un 
administrateur.  
 
Le professeur Lemire a également contribué à la 
promotion de la recherche au sein de la FSÉ en créant 
notamment le Séminaire de recherche suivi par tous les 
étudiants au doctorat accompagnés par leur professeur-
directeur. Convaincu de la portée scientifique des 
travaux amorcés dans ce contexte, il est même allé 
jusqu’à remettre en personne le prix de la meilleure 
thèse reçu par l’un de ses étudiants à l’Université d’Al 
Quaraouiyine (Maroc). En outre, ses travaux sur 
l’enseignement en classe, au collégial et au secondaire, 
ont exercé une forte influence dans le milieu. 
 
Enfin, comme l’a écrit une de ses connaissances, on ne 
peut que lui souhaiter qu’il y ait des livres et de la 
musique là où il se trouve maintenant. Cher Viateur, tes 
collègues se souviennent de toi avec la plus grande et 
la plus belle des émotions.

 

 
Marcienne Lévesque et  

Jean-Marie Van Der Maren 
Professeurs honoraires  

Résumé par Nathalie Trépanier 
Département de psychopédagogie  

et d’andragogie 
Faculté des sciences de l’éducation 
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Hommage au professeur Pierre Nadeau 
(1929 – 2024) 

 
C’est au printemps dernier que le Dr Pierre Nadeau nous 
a quittés à l’âge de 95 ans. 
 
Après avoir terminé ses études menant au baccalauréat 
ès arts aux collèges de Montréal et Sainte-Marie, Pierre 
Nadeau obtient son diplôme de M.D. à l’Université de 
Montréal en 1954. Il se spécialise en médecine interne 
et en pneumologie à l’Hôtel-Dieu de Montréal, puis 
complète sa formation à titre de « fellow » à la célèbre 
clinique Mayo de Rochester aux États-Unis, de 1957 à 
1960, date où il obtient ses diplômes québécois et 
canadien de spécialiste en médecine interne et en 
pneumologie. 
 
Dès qu’il amorce sa carrière de praticien à l’Hôtel-Dieu, 
Pierre Nadeau s’implique dans l’enseignement à 
l’Université de Montréal où, progressivement, il 
deviendra enseignant actif à tous les cycles 
universitaires. Il sera ainsi responsable des programmes 
de l’enseignement en pneumologie au 1er cycle, menant 
au diplôme de M.D. et, au 2e cycle, à la résidence en 
pneumologie. À ce dernier titre, il formera plusieurs 
pneumologues par la suite actifs en enseignement et en 
recherche à l’Université de Montréal et ailleurs au 
Québec. 
 
Nommé professeur titulaire à l’Université de Montréal 
en 1975, Pierre Nadeau occupera aussi plusieurs postes 

administratifs en siégeant à différents comités à 
l’Hôtel-Dieu de Montréal dont celui de Chef du service 
de pneumologie, à la Faculté de médecine de 
l’Université de Montréal, au Collège des médecins 
(aujourd’hui, le Collège des médecins du Québec 
(CMQ), au Conseil médical du Canada (CMC) et au 
Collège royal des médecins et chirurgiens du Canada 
(CRMCC) où il sera notamment président du Comité des 
examens de spécialités pour la pneumologie, de 1972 à 
1974. 
 
Souhaitant favoriser le savoir et la compréhension de 
certains enjeux médicaux par la communauté, Pierre 
Nadeau participera aussi à l’émission de télévision de 
Radio-Canada Médecine d’aujourd’hui. Intéressé par la 
médecine médicolégale, il deviendra en fin de carrière 
Commissaire à la Commission d’appel en matière de 
lésions professionnelles (C.A.L.P.) (maintenant le 
Tribunal administratif du travail).  
 
Référence dans sa discipline, Pierre Nadeau est co-
auteur du manuel, Pneumologie clinique, publié en 
deux éditions aux Presses de l’Université de Montréal. 
Le Dr Nadeau restera dans nos mémoires un professeur 
médecin clinicien rigoureux et compréhensif, dévoué à 
ses patient.e.s et à ses étudiant.e.s, chaleureux, 
accueillant et souriant. 

 

 
Dr Jean-Luc Malo 

Professeur titulaire retraité 
Département de médecine Faculté de médecine 

Pneumologue  
Hôpital du Sacré-Cœur de Montréal (1976 – 2012) 
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Hommage au professeur Daniel Pérusse 
(1955 – 2024) 

 
Daniel Pérusse est décédé le 8 juillet dernier à l’âge de 
soixante-huit ans. Il était professeur titulaire au 
Département d’anthropologie de 2004 jusqu’à sa 
retraite en 2020 et professeur associé depuis. 
 
En 1977, Daniel Pérusse obtient un baccalauréat ès 
sciences à l’Université McGill, une licence en droit en 
1980 suivie d’une maîtrise en droit en 1985 puis d’un 
doctorat en anthropologie en 1990, ces trois derniers 
diplômes ayant été décernés par notre université. 
 
Ses liens professionnels avec le Département 
d’anthropologie datent de 1988, alors que Daniel 
Pérusse est engagé comme chargé de cours, pour un 
mandat de deux ans. Il agit en même temps comme 
professeur accrédité au Département de psychiatrie de 
la Faculté de médecine de l’Université de Montréal. En 
1993, il devient professeur adjoint au Département 
d’anthropologie, puis obtient sa promotion comme 
professeur agrégé en 1998 et comme professeur 
titulaire en 2004. 
 
Il y a également lieu de souligner que, de 1996 à 2006, 
Daniel Pérusse a été successivement chercheur-boursier 
junior 1, chercheur-boursier junior 2 et chercheur-
boursier sénior.  Par ailleurs, de 1994 à 2002, il a été 
chercheur régulier au Centre de recherche Fernand-

Séguin, de 1994 à 2008, chercheur titulaire au Groupe 
de recherche sur l’inadaptation psychosociale chez 
l’enfant et, de 2002 à 2020, chercheur titulaire au 
Centre de recherche de l’Hôpital Sainte-Justine ainsi 
que chercheur au Centre d’excellence en génomique. 
 
Pendant toute sa carrière, le professeur Pérusse a été 
membre de l’American Association for the 
Advancement of Science, de la Human Behavior and 
Evolution Society et de la Behavior Genetics 
Association. 
 
Les champs d’intérêt de Daniel Pérusse sont les facteurs 
génétiques et environnementaux dans le 
développement du comportement humain, les facteurs 
génétiques et environnementaux dans le 
développement des problèmes de comportement, et les 
bases évolutives du comportement humain. À titre de 
contribution significative du professeur Péruse à son 
domaine de recherche, signalons qu’il a assumé la 
direction d’une des plus importantes études 
longitudinales du monde sur les jumeaux, soit 1344 
jumeaux. Il a publié de nombreux articles scientifiques 
sur le sujet dans les revues réputées comme Child 

Development, Physiology & Behavior et le Journal of 

Pediatric Psychology.

 

 
Michel Lespérance 

Secrétaire-général émérite 
 

 

Hommage au professeur Pierre Robitaille 
(1941 – 2024) 

Nous avons le regret de vous faire part du décès du 
néphrologue et professeur titulaire, Pierre Robitaille, le 
9 août 2024. 

Diplômé du programme de médecine de l’Université de 
Montréal en 1965, Pierre Robitaille fait une résidence 
en médecine interne et en néphrologie pendant quatre 
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ans à l’Hôtel-Dieu de Montréal. Intéressé par la 
recherche, il obtient concurremment son diplôme de 
maîtrise en médecine expérimentale de l’Université 
McGill. Il poursuit sa formation avec deux années de 
recherche au laboratoire d’allergie et immunologie à la 
ScrippsClinic à La Jolla Californie et complètera sa 
formation en transplantation rénale à l’Hôpital Pitié-
Salpêtrière à Paris. 
 
Recruté en 1973 par l’Hôpital Sainte-Justine pour 
mettre sur pied et faire démarrer une équipe de 
transplantation rénale pédiatrique, il amorce sa 
carrière à l’Université de Montréal à titre de chargé 
d’enseignement de clinique. Dès 1974, les premières 
greffes sont effectuées. Au cinquantenaire, l’équipe 
réalisait la 385e greffe. Pierre Robitaille aura mis sur 
pied un programme de transplantation rénale 
pédiatrique fonctionnel et pérenne. Il devient 
professeur agrégé en 1977. Vers la même époque, il 
fonde avec quelques collègues canadiens la Société 
canadienne de transplantation ; il en sera le premier 
président et organise son premier congrès qui deviendra 
annuel par la suite. 
 
À l’automne 1980, Pierre Robitaille implante une 
nouvelle technique de dialyse chronique très bien 
adaptée au grand territoire provincial, soit la dialyse 
péritonéale ambulatoire continue. Cette méthode 
permet au patient, aidé par un parent ou un proche, 
d’être traité chez lui sans hémodialyseur. Cette 
approche fut immédiatement couronnée de succès pour 
les avantages qu’elle présentait par rapport à 
l’hémodialyse conventionnelle. En plus de participer à 
plusieurs des activités cliniques du service, il 
entreprend progressivement la desserte de nombreuses 
régions éloignées, telles Val-d’Or, Rimouski et Sept-

Îles. Après une vingtaine d’années de service, il 
concentra, jusqu’à sa retraite en décembre 2016, ses 
activités sur la dialyse, les clinques externes et les 
visites en région. 
 
Notre collègue fut très impliqué en enseignement. Il a 
vécu la transition du mode d’enseignement de la 
prestation magistrale vers un mode plus près de 
l’étudiant, un enseignement qui se dispensait en petits 
groupes et où la participation active de chacun était 
davantage requise. Doté d’un esprit vif et d’une 
personnalité chaleureuse, il s’est très bien adapté à ce 
mode d’apprentissage et les étudiants l’appréciaient 
beaucoup. Membre de plusieurs sociétés savantes, 
Pierre Robitaille est également invité plusieurs fois 
comme conférencier. Il publia sur de nombreux sujets 
de néphrologie pédiatrique, dont certains en 
particulier, tels la dialyse en pédiatrie, le syndrome 
hémolytique et urémique et le syndrome de Bartter. Il 
est l’auteur de quelques 120 publications dont cinq 
chapitres de livres.  
 
Pierre Robitaille aura siégé six ans au comité exécutif 
de la Fédération des médecins spécialistes du Québec 
(FMSQ). Motivé par la volonté de modifier le mode de 
rémunération dite “à l’acte” des médecins spécialistes, 
lequel défavorisait certains groupes avec une grosse 
clientèle de cas lourds, il a contribué significativement, 
au cours de longues négociations avec le ministère de 
la Santé, à ce que la FMSQ en vienne à un accord sur 
l’implantation parallèle d’un mode de rémunération 
des spécialistes dit “mixte/forfaitaire” ou le facteur 
temps était pris en compte. Ceci a permis d’insuffler 
une nouvelle vitalité à plusieurs milieux médicaux, dont 
la pédiatrie universitaire et la psychiatrie. 

 
Josette Noël 

Secrétaire de la Faculté de médecine 
Version raccourcie de l’hommage familial, avec autorisation 

 
 

 

Hommage au professeur Gabriel Saint-Rome 
(1930 – 2024) 

 
Nous avons le regret de vous informer du décès de Dr 
Gabriel Saint-Rome, survenu le 5 mars 2024 ; il était âgé 
de 93 ans. 

Né et élevé aux Gonaïves, en Haïti, Gabriel Saint-Rome 
a fait ses études à l’Université de la Sorbonne à Paris et 
est titulaire d’une maîtrise en génétique de l’Université 
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de Montréal. Après avoir obtenu son diplôme de 
médecine avec une spécialisation en pédiatrie, il fait sa 
résidence à l’Hôpital Bellevue de New York. En 1958, il 
déménage à Montréal en compagnie de sa femme et 
entame sa carrière de pédiatre à l’Hôpital Sainte-
Justine. 
 
De 1976 à 1996, Dr Saint-Rome a enseigné à toute une 
génération de futurs médecins à titre de professeur 
agrégé au Département de pédiatrie de l’Université de 
Montréal.  
 
Sa contribution au milieu hospitalier montréalais est 
notable, particulièrement par sa pratique de près de 40 
ans au CHU Sainte-Justine, d’abord auprès des enfants 
trisomiques, puis à la Clinique de fente labiopalatine, 
en pédiatrie générale ainsi qu’au Service des maladies 
infectieuses. Au sein de cette institution, il a contribué 
à de nombreuses innovations. Parmi celles-ci, notons 
son appui, en 1967, au pédiatre Luc Chicoine à la 
section des maladies infectieuses du Service de 
pédiatrie en réponse à la prévalence de la tuberculose 
et aux séquelles neurologiques laissées par la rougeole 
et la grande épidémie de poliomyélite de 1959. Il a 

également assuré le suivi ambulatoire de nombreux 
patients opérés pour une correction de malformation 
congénitale du visage ou de la main par le Dr Marcel A. 
Dion, le premier chirurgien plasticien attitré à Sainte-
Justine. 
 
Gabriel Saint-Rome a passé près de 40 ans à s’occuper 
de bébés et d’enfants malades et a joué un rôle 
déterminant dans le développement des efforts du CHU 
Sainte-Justine en périnatalogie, en recherche sur les 
fentes palatines, le rôle de la génétique et les 
avantages de l’allaitement maternel lorsque cela est 
possible. Tout au long de sa pratique, il s’est toujours 
concentré uniquement sur le traitement de l’enfant 
malade. D’une gentillesse exceptionnelle auprès de ses 
collègues et des familles, il a passé de nombreuses 
heures à l’extérieur de l’hôpital, à faire des visites et 
des suivis avec des parents anxieux.  
 
L’équipe du Département de pédiatrie souhaite offrir 
ses plus sincères condoléances à la famille, aux amis et 
aux collègues de Dr Saint-Rome, ainsi qu’aux étudiants 
qui auront croisé sa route. 

 
L’équipe de direction et collègues 

Département de pédiatrie 
Faculté de médecine 

 
 

 

Hommage au professeur Philip Tagg 
(1944 – 2024) 

 
Philip Tagg est né à Oundle, en Angleterre. Après avoir 
effectué des études à The Leys School, entre autres au 
côté de l’organiste Ken Naylor, il entame des études 
universitaires, à la University of Cambridge avec un 
baccalauréat en musique (1965), puis à la University of 
Manchester avec un certificat en éducation (1966). 
Durant cette période d’effervescence culturelle, il 
touche autant à la composition avec la création 
d’œuvres chorales qu’à la performance comme 
claviériste et arrangeur en intégrant des formations de 
danse et de rock.  
 
En 1966, mû par un désir d’approfondir les liens entre 
musique et éducation, Philip Tagg prend une décision 
aux retombées importantes : s’établir en Suède pour y 
enseigner l’anglais. C’est à la University of Göteborg 

qu’il fait la connaissance du musicologue Jan Ling. Au 
fil des activités de recherche auxquelles ce dernier 
l’associe, il finit par opter pour des études doctorales 
en musicologie (PhD 1979). Le sujet de sa thèse, à savoir 
le thème musical de la série télévisuelle Kojak, fait que 
Philip Tagg devient un pionnier dans l’étude des 
musiques associées à l’image en mouvement. Cette 
thèse pose les bases d’une grande carrière en 
musicologie dans la mesure où l’originalité de son 
travail est de développer une méthode d’analyse pour 
mieux comprendre les structures et les significations du 
contenu musical, combinant de façon brillante 
musicologie, sémiotique et études culturelles.  
 
Les années 1980 et 1990 correspondent à une grande 
production intellectuelle alors que Philip Tagg joint 
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d’abord les rangs de la University of Göteborg comme 
Senior Lecturer, puis de la University of Liverpool 
comme Lecturer in music et Reader in music. Il 
participe durant la même période à la fondation et au 
développement de l’International Association for the 
Study of Popular Music (IASPM), cette organisation 
scientifique ayant pu compter sur ses nombreuses 
contributions à ses congrès et à sa revue Popular Music.  
 
L’attention internationale accordée à ses recherches a 
mis Philip Tagg en lien avec Montréal dès les années 
1980. Sa connaissance du milieu montréalais et le désir 
de relever un nouveau défi l’ont conduit à occuper le 
poste de professeur titulaire de musicologie à la Faculté 
de musique de l’UdeM de 2002 à 2009. Philip Tagg a 
marqué toute une génération de musiciens en 
développant des cours et des séminaires consacrés aux 

musiques populaires avec trois carburants principaux : 
l’histoire, l’analyse et la théorie. Plusieurs étudiants 
gardent un vif et tendre souvenir de son esprit critique 
tout autant que de son engagement en faveur de la 
diversité d’opinions et de la curiosité intellectuelle.  
 
Philip Tagg n’aura cessé de rassembler toutes les 
connaissances sur lesquelles il a travaillé durant sa 
carrière, autant comme musicien que comme 
musicologue et pédagogue. À ce titre, on peut mesurer 
la richesse de son legs scientifique en se plongeant dans 
les deux volumes de Everyday Tonality (2009 et 2014) 
et dans le colossal Music’s meanings: a modern 
musicology for non-musos (2013), tout en se rappelant 
qu’il n’a eu cesse d’insister sur l’importance d’étudier 
la musique pour comprendre le sens de l’activité 
humaine.

 
Danick Trottier 

Professeur titulaire de musicologie 
UQAM 

 

 

Hommage au professeur Jérémie Tremblay 
(1930 – 2024) 

 
Né à Hébertville-Station au Lac-Saint-Jean, Jérémie 
Tremblay a grandi à Jonquière. Après avoir terminé son 
cours classique au Séminaire de Chicoutimi en 1952, il 
poursuivit ses études à Montréal, où il décroche son 
diplôme de pharmacien en 1956. 
 
D’abord représentant d’une compagnie 
pharmaceutique auprès des médecins du Saguenay, puis 
propriétaire de sa pharmacie pendant quelque temps, 
Jérémie Tremblay revient à la Faculté de pharmacie 
pour satisfaire son désir ardent de terminer des études 
doctorales sous la direction du professeur André 
Archambault. Le Ph. D qu’il obtient en 1964 est le 
premier décerné à un étudiant en biochimie 
pharmacodynamique et clinique. 
 
La riche et longue carrière de Jérémie Tremblay dans 
notre université commence en 1963, où il est engagé en 
tant que chargé d’enseignement en biochimie. Dès 
1964, il obtient le titre de professeur assistant et, à 

peine quatre ans plus tard, il devient doyen, poste qu’il 
occupera jusqu’en 1970. Il est demeuré professeur 
jusqu’en 1983. 
 
Pharmacien passionné par les sciences, Jérémie 
Tremblay fut également impliqué dans le milieu 
pharmaceutique. Dès 1968, il cofondait Therapex, rôle 
de fondateur qu’il reprit à la fin de sa carrière 
universitaire. Il a également été, pendant plus de 25 
ans, directeur des affaires réglementaires pour 
plusieurs sociétés pharmaceutiques européennes et 
américaines. 
 
Jérémie Tremblay était d’une grande générosité envers 
son alma mater. Membre du Cercle du doyen (devenu 
Les Alliés de la Faculté de pharmacie), il est honoré en 
2003 à titre de Bâtisseur de la Faculté de pharmacie de 
l’Université de Montréal.  Il a d’ailleurs mentionné dans 
ses dernières volontés que les marques de sympathie 
pouvaient se traduire par un don aux Alliés.

La direction 
Faculté de pharmacie 
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Hommage au professeur Fernand Turgeon 
(1931 – 2024) 

 
C’est à regret que nous annonçons le décès du 
professeur retraité, microbiologiste, Fernand Turgeon, 
le 28 septembre 2024. 
 
Fernand Turgeon obtient son diplôme en médecine de 
l’Université de Montréal avec Grande Distinction en 
1958. Il entreprend par la suite une spécialisation en 
microbiologie médicale à l’Université de Montréal avec 
une formation complémentaire à l’Institut Pasteur de 
Montréal, sous la direction du professeur Armand 
Frappier. Il est recruté par l’Hôpital Saint-Luc en 1963 ; 
il y pratiquera pendant toute sa carrière. Dès son 
arrivée, il développe le laboratoire de microbiologie. 
Son suivi des patients souffrant de maladies infectieuses 
en a fait un pionnier dans l’essor de sa spécialité. Très 
motivé et intéressé à s’investir, Fernand Turgeon 
occupe plusieurs fonctions de direction hospitalo-
universitaire. Il devient professeur titulaire en 1974 et 
prendra sa retraite universitaire en 1997.  
Parallèlement, l’expertise qu’il développe en santé des 
voyageurs le conduit au poste de Directeur médical de 
la clinique santé-voyage de la Fondation du CHUM, 
poste qu’il occupera jusqu’en 2013, moment où il cesse 
définitivement ses activités académiques. 
 
L’excellence de son enseignement est maintes fois 
reconnue par ses étudiants et ses résidents. Fernand 
Turgeon a également excellé en recherche clinique. Il a 
publié de nombreux articles scientifiques et supervisé 
plusieurs stagiaires aux cycles supérieurs. De 1979 à 
1987, il dirige le Département de microbiologie et 
immunologie de la Faculté de médecine. En 1997, 

l’Université de Montréal reconnaît la qualité et 
l’étendue de ses contributions en lui accordant le titre 
de Professeur émérite. Fernand Turgeon a en effet 
réussi, au cours de sa carrière, « à maintenir un 
équilibre parfait entre ses tâches d’enseignement, de 
pratique clinique et de laboratoire, d’administration et 
de recherche clinique. Il a d’ailleurs été responsable de 
l’implantation de la formation d’apprentissage par 
problème en microbiologie et infectiologie lors de la 
réforme du programme d’études médicales de 1er 
cycle, en 1993, qui fut parmi les plus appréciées en 
formation médicale prégraduée par les étudiants. » 
(François Coutlée, professeur titulaire, microbiologiste 
infectiologiste au CHUM). 
 
Visionnaire, passionné par son travail, travailleur 
acharné, dédié à ses patients, ses collègues et ses 
étudiants, il fut apprécié pour son leadership 
rassembleur, toujours à l’écoute et empreint de respect 
et d’intégrité. Il était avant tout un homme aux grandes 
valeurs familiales, chérissant ses proches et ses amis 
avec bienveillance et affection. Très actif, sportif et 
altruiste, il savait mieux que nul autre transmettre en 
toute simplicité une forme d’art de vivre en équilibre 
entre son sens du devoir et son bien-être. Ses proches, 
collègues et amis garderont de lui un souvenir 
intarissable de bonté et de sagesse. « En outre, il laisse 
comme héritage à ses successeurs microbiologistes 
cliniciens, une meilleure reconnaissance de 
l’importance de l’aspect clinique de la microbiologie et 
des maladies infectieuses » (Serge Montplaisir, collègue 
microbiologiste et professeur honoraire). 

 
Josette Noël 

Secrétaire de la Faculté de médecine 
avec la collaboration de Jacques Thibodeau 

Directeur 
Département de microbiologie, infectiologie et immunologie 
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Hommage au professeur Alain Vaillancourt 
(1934 – 2024) 

 
Le Dr Alain Vaillancourt obtient un baccalauréat de 
l’Université de Sherbrooke en 1955, un doctorat en 
chirurgie dentaire de l’Université de Montréal en 1959 
et une maîtrise en prosthodontie de l’Ohio State 
University en 1971. 
 
Il exerce la médecine dentaire en cabinet privé à 
Sherbrooke de 1959 à 1968. Il est chargé 
d’enseignement clinique à la section de radiologie et de 
diagnostic à la Faculté de médecine dentaire de 
l’Université de Montréal en 1967 et 1968, puis il est 
nommé professeur adjoint en 1968, et professeur 
agrégé en 1973 en prosthodontie. Il a été membre du 
Conseil de la Faculté à partir de 1973, vice-doyen de 
1975 à 1979, puis doyen de la Faculté de médecine 
dentaire durant deux mandats avant d’être nommé 
vice-recteur aux ressources humaines jusqu’à sa 
retraite de l’Université de Montréal. 
 
Alain Vaillancourt s’engage dans de nombreuses 
participations à tous les échelons de ses activités 
professionnelles tant à l’intérieur qu’à l’extérieur de 
l’Université, comme l’Assemblée universitaire et des 
comités facultaires, le Fonds canadien pour l’éducation 
dentaire et plusieurs comités de l’Ordre des dentistes 
du Québec. 
 

On se souvient du professeur Vaillancourt non pas 
comme d’un professeur sévère, mais comme d’un 
enseignant rigoureux et juste. Il a cette facilité de lier 
l’exercice clinique de sa spécialité avec la connaissance 
des sciences fondamentales. Qui ne se souvient pas de 
son anatomie ne peut faire de bonnes prothèses ! Cette 
rigueur est son guide dans tous les domaines. 
 
Les dix-huit dernières années de sa vie professionnelle, 
Alain Vaillancourt les passe au Fonds d’Assurance 
responsabilité professionnelle de l’Ordre des dentistes 
du Québec en tant qu’analyste-enquêteur. Ce travail lui 
permet de mettre en valeur l’ensemble de ses 
connaissances de la médecine dentaire, son sens de 
l’équité et sa confiance inébranlable dans la qualité des 
soins bucco-dentaires qui méritent d’être dispensés au 
Québec. 
 
Tout au long de ton parcours professionnel, ta vivacité 
et ton dynamisme n’ont jamais perdu de leur vigueur. 
Tes réalisations et ton leadership témoignent de la fibre 
des bâtisseurs et des êtres d’exception dont tu fais 
partie. Cette empathie et ce sens de l’humour dont tu 
étais pourvu nous ont permis d’apprécier ton 
humanisme et ton grand cœur a su mettre tous tes dons 
au service de tes semblables. Alain, merci d’avoir été 
ce phare vivant tout au long de ces belles années. 

 

 
Jacques Boileau, D.D.S. 1969  

et André Prévost, D.D.S. 1973 
 
 

 

  

Notices nécrologiques 

Les notices nécrologiques sont des hommages réservés habituellement aux professeures et professeurs retraités qui ont fait carrière 
en totalité ou en grande partie à l’Université de Montréal. Exceptionnellement toutefois, un tel hommage pourra être publié lorsqu’il 
s’agit d’une personne ayant servi comme officier supérieur de l’Université et qui a apporté une contribution importante à l’institution. 
Nous vous demandons de collaborer avec nous en nous signalant le décès de professeure ou professeur retraité de notre université. 

Michel Lespérance 
Secrétaire général émérite 

Membre honoraire de l’APRUM 
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VOUS PAYEZ PAR INTERAC OU PAR CHÈQUE ? 
POURQUOI NE PAS PASSER À LA PERCEPTION À LA SOURCE? 

Si vous voulez dorénavant vous acquitter de votre cotisation par prélèvement à la source soit un montant de 4,17 $ par mois et 
régler le problème une fois pour toutes, nous vous incitons à vous rendre sur le site web de l’APRUM à aprum.openum.ca. 

 
Vous trouverez sous la rubrique : « L’APRUM ➔ Devenez membre » le formulaire à remplir : 

« Autorisation visant les retenues de la cotisation à la source ». 
 

Plus simplement encore, envoyez-nous un message à cet effet à aprum@assoc.umontreal.ca ou laissez-nous un message 
téléphonique au (514) 343-7635. 

Nous verrons à donner suite rapidement à votre demande. 

 

Nos adresses : 
 

APRUM 

Pavillon 3744 Jean-Brillant, local 390-23 Université de Montréal 
C.P. 6128, succursale Centre-ville Montréal, 

Qc, H3C 3J7 
 

aprum@assoc.umontreal.ca  
aprum.openum.ca 

https://aprum.openum.ca/
mailto:aprum@assoc.umontreal.ca
https://aprum.openum.ca/

